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HTML 2 Structure de base d’une page HTML 

Un code HTML, au simple format texte brut, doit être sauvegardé dans un fichier au suffixe .htm ou .html pour pouvoir être lu 

et interprété par un navigateur (l’icône associé à ce fichier sera d’ailleurs celui du navigateur paramétré par défaut). 

extrait du code HTML affichage par un navigateur 
 

chemin et nom du fichier HTML contenant le code 
(remarque : le fichier est ici ouvert « en local » et non 

transmis par le protocole du web HTTP) 

 

<!DOCTYPE html> 

<html> 
<head> 

<meta charset="utf-8" /> 
<title>Titre de la page</title> 

</head> 
<body> 

Page HTML. 

Contenu de la page. 
</body> 

</html> 

Comme le montre l’exemple, un document HTML se compose : 

 du DOCTYPE qui spécifie qu’il s’agit d’une page web HTML, 

 du couple de balises <html>…</html> qui englobe tout le code HTML, 

 de l’en-tête (<head>…</head>) qui contient des informations de caractérisation de la page : 

- l’encodage spécifie quel jeu de caractères (dont les caractères spéciaux) sera pris en compte pour l’affichage (le web 

a une portée mondiale avec différents alphabets), utf-8 est préconisé pour son universalité (en vérifiant que 

l’éditeur de texte encode aussi en utf-8 : sous Notepad++ menu Encodage ou Paramétrage/Préférence/Nouveau 

document), 

- le titre (<title>) s’affiche dans l’onglet ; c’est aussi lui qui apparaît dans les résultats des moteurs de recherche, 

- d’autres balises seront abordées ultérieurement, 

 du corps (<body>…</body>) qui contient le contenu affiché de la page. 

On remarquera que : 

 les balises peuvent être imbriquées c’est-à-dire qu’un couple de balises peut être ouvert à l’intérieur d’un autre (par 

exemple ici <head> et <body> sont imbriqués dans <html>, <title> est imbriqué dans <head>) ; une balise 

imbriquée hérite des caractéristiques de sa balise ascendante, 

 les balises doivent être refermées dans l’ordre inverse de leur ouverture pour respecter l’imbrication (<title> ouvert 

dans <head> doit être refermé avant </head>) ; une mauvaise imbrication conduit à des problèmes d’affichage, 

 cette imbrication est marquée visuellement par des retraits de paragraphes ; cette habitude, appelée indentation facilite 

la lecture du code par l’humain mais n’a aucune utilité « technique » pour le navigateur, 

 enfin le saut de ligne qui apparaît dans le code du corps n’est pas reproduit à l’affichage ; créons pour cela des 

paragraphes (couple de balises <p>…</p>) distincts dans l’exemple suivant. 

extrait du code HTML affichage par un navigateur 
  

<body> 

<p>Premier paragraphe.</p><p>Voilà le deuxième 
qui sera sur une autre ligne à l’affichage bien qu’il soit 
placé à la suite dans le code.</p> 

<p> 

Troisième paragraphe, plus long : on fait donc 
apparaître ses balises sur des lignes indépendantes 
afin de mieux les repérer à la lecture du code. 

</p> 
</body>  
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Il existe également une balise orpheline de saut de ligne (<br /> pour break) : 

extrait du code HTML affichage par un navigateur 
  

<body> 
<p> 

Premier paragraphe.<br />Ce paragraphe 
comporte un retour à la ligne. 

</p> 
<p> 

Deuxième paragraphe. 
</p> 

</body> 
 

Alors faut-il utiliser <br /> pour passer à la ligne ou changer de paragraphe ? La réponse est double : 

 en termes de sens : le contenu relève-t-il un nom des mêmes « idées » (même paragraphe), 

 en termes de mise en forme : avec la balise <br /> l’espacement entre les lignes sera celui de l’interligne de son 

paragraphe alors qu’avec la balise <p> ce sera celui de l’espacement (haut et bas) du paragraphe, sachant que ces 

espacements sont paramétrables à l’aide des styles (ici apparaissent les espacements par défaut du navigateur utilisé). 

On pourrait être tenté d’utiliser des balises <br /> pour introduire des sauts de lignes entre des paragraphes. Mais il ne faut 

pas oublier que le HTML n’est pas dédié à la mise en forme, on préférera paramétrer les espacements entre les paragraphes à 

l’aide des styles CSS (il ne devrait pas y avoir de <br /> en dehors des paragraphes). 

On a vu que la mise en page du contenu dans l’éditeur de texte ne reflétait en rien l’affichage ; c’est le HTML (et les CSS) qui 

détermine l’affichage. Il en est ainsi de même pour les espaces que pour les sauts de ligne : 

extrait du code HTML affichage par un navigateur 
  

<!— un commentaire du développeur -->  
<p> 

c'est           espacé.<br /> 

il y a trois&nbsp;&nbsp;&nbsp;espaces 
</p>  

Sur la première ligne, les multiples espaces du code source sont affichés comme un seul alors que sur la deuxième ligne on 

utilise des espaces insécables &nbsp; au nombre de 3. On remarquera cependant qu’ils ne sont pas fait pour de la mise en 

forme (réservée aux CSS) mais comme leur nom l’indique à s’assurer que deux éléments ne sont pas scindés en bout de ligne 

(par exemple 25 et décembre : avec 25&nbsp;décembre, ils passeront ensemble à la ligne). Les césures doivent être anticipées 

car elles ne sont pas prévisibles : un texte qui n’est pas en bout de ligne sur un navigateur peut l’être dans une autre 

configuration (fenêtre redimensionnée, autre configuration d’affichage, …). 

Les balises de commentaire sont ignorées par le navigateur : elles ne donnent lieu à aucun affichage, mais sont bien visibles 

dans le code source (affichable) reçu par le navigateur, il ne faut donc pas espérer y dissimuler des valeurs. 


